
Appel à communication 
 

Navigating northwest Africa : towards an analysis of Saharan 
connectivity ? 

  
Rencontre interdisciplinaire. Magdalen College, Oxford, 12 et 13 septembre 
2008.  
 
La notion du Sahara comme une barrière à peine franchissable a longtemps été 
acceptée comme allant de soi. Selon un commun accord, scientifique autant que 
populaire, ce ‘grand désert’ aurait depuis toujours séparé le monde 
méditerranéen de la 'vraie' Afrique, isolé les pays du Maghreb de leurs voisins 
austraux et orientaux. D’où, entre autres, la division des régions nord- et ouest-
africaines  en deux objets entièrement distincts des interrogations scientifiques 
‘classiques’. Le Sahara paraît ainsi voué à la marginalité: vaste espace désolé 
('déserté') en dehors de l'histoire, incapable de changement et dépourvu 
'd'événements'. Plus récemment, la notion contraire - que le Sahara ait toujours 
servi de 'pont' autant que de 'barrière' - est pareillement devenu un lieu commun. 
Pourtant, malgré un intérêt de longue date pour le commerce trans-saharien, et 
un engouement plus récent pour l’étude de la migration contemporaine (animé 
par le spectre de l'immigration clandestine et du ‘terrorisme international’), des 
recherches plus poussées, innovatrices, et détaillées sur les liens entre le 
Maghreb et le Sahel ouest-africain restent l’exception. ‘Pont’ ou ‘barrière’, les 
recherches ont souvent été basées sur la notion du Sahara comme espace vide 
et passif, à comprendre à travers des sources et des catégories extérieures et 
par rapport aux finalités lointaines - choisissant comme sujet d'investigation le 
commerce trans-saharien plutôt que saharien, par l'exemple. Une telle démarche 
a perpétué la notion des lieux, de l’espace, des ‘races’ et des interactions 
sociales et géographiques comme faits circonscrits qui se prêtent à l’inscription 
sur des cartes géographiques – notion qui, déjà l’époque coloniale, s’est avérée 
peu adaptée aux réalités plus subtiles des interdépendances régionales.                  
 
Cette rencontre a pour but de repenser l’histoire et les réalités contemporaines 
de l’Afrique du Nord et de l’Ouest du bas vers le haut et de l’intérieur vers 
l’extérieur, afin de tenter de comprendre le Sahara comme un espace partagé 
fait des interactions sociales, culturelles et politiques et situé au cœur d’une 
région qui a depuis toujours été caractérisée par des liens multiples et durables. 
Est-il possible d’appréhender le désert, et les régions qu’il lie, comme un ‘monde 
partagé’ dynamique, producteur d’histoire humaine et de changement ? Une telle 
approche, pourrait-elle fournir un cadre pour repenser des agendas de 
recherches pour le nord-ouest africain, et pour redynamiser notre perception du 
Sahara ? Nous invitons des contributions, de tous les chercheurs qui ont été 
amenés à se poser des questions sur des relations nord-ouest africaine et sur 
des influences mutuelles, passées ou présentes, dans les domaines suivants : 
 



- espaces écologiques et habitation humaine 
- production et échanges commerciaux 
- mobilité sociale, migration et déplacement des populations 
- systèmes de classification sociale et géographique partagés, contestés et 

transformés  
- transmission culturelle et intellectuelle ; traditions partagées dans le 

domaine des arts, de la musique et de la spiritualité 
- communauté de langue(s) et communications (orales et écrites) 
- épistémologies, Weltanschauungen et mondes pensés 
- cadres légaux non-étatiques partagés à travers la région 
- communautés politiques, formes de pouvoir politique et relations état - 

société.  
 
Nous vous prions d’envoyer des résumés des communications proposées, en 
anglais ou en français, par poste ou par courrier électronique à : James 
McDougall, History Department, School of Oriental and African Studies, 
University of London, Thornhaugh Street, Russell Square, Londres WC1H 0XG, 
Royaume Uni : jm65@soas.ac.uk, avant le 25 avril 2008. Les communications 
retenues seront circulées parmi tous les participants avant la rencontre, et nous 
demanderons donc aux conférenciers de nous les remettre par écrit avant le 31 
août. 
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